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Chapitre 1


			
Idéologie de la consommation


			Nos armoires, nos tiroirs et nos étagères débordent d’objets que nous gardons, parce qu’ils pourraient encore servir, par attachement ou par peur de manquer. Surcharge, manque de place, nous sommes encombrés par la possession d’affaires de la cave au grenier.


			Cela nécessite du rangement et du ménage à faire, mais peut aussi provoquer du stress, de l’énervement, voire de l’anxiété. Le remède est toujours le même, on se tourne vers des solutions pour compenser : vacances, objets antistress, huiles de massage, on remplit encore au lieu de faire le vide !


			Cette « mode » de l’accumulation est récente. Avant les années 1960, les intérieurs étaient souvent assez sommaires, voire spartiates : quelques meubles massifs, quelques bibelots, de la vaisselle et des vêtements utiles, mais guère plus. Avec les Trente Glorieuses est arrivée une forme d’abondance. Les biens de consommation sont bon marché à fabriquer et à l’achat. On en offre facilement, à soi et aux autres, parfois en dépit de leurs besoins et de leurs goûts.


			La gamme des produits à faible valeur marchande s’élargit. Les possibilités d’accumulation, jusqu’alors limitées par le niveau de vie et celui de l’offre, se multiplient. Un exemple ? La masse d’objets proposés à 2 euros dans les magasins du même nom ou encore les prix sur les stands d’un vide-greniers.


			Au fil du temps, au gré des modes ou des changements technologiques, on accumule toujours plus. À l’heure du numérique, par exemple, que faire des trente-trois tours, des cassettes audio et autres CD ? Le support de la musique s’est dématérialisé et passe principalement par des fichiers informatiques.


			Qu’est-ce qui nous pousse à acquérir autant ? Pourquoi achetons-nous plus que ce dont nous avons besoin, alors même que ces choses nous « coûtent » en énergie, en temps et en argent ? Tous ces objets seraient-ils le reflet de nos croyances et du sentiment de sécurité que l’on croit en retirer ?


			
La force du matérialisme


			Nous sommes souvent vigilants à l’égard des pollutions physiques : celle de l’air, celle de l’eau et des aliments qui contaminent et abîment nos corps. Mais nous sommes moins attentifs aux pollutions psychologiques, intellectuelles et spirituelles qui affectent et abîment nos esprits, comme celles du matérialisme et de la société d’hyper-consommation en tête. 


			D’un point de vue philosophique, le matérialisme est la doctrine selon laquelle il n’existe rien d’autre que la matière. Il rejette toute existence d’un principe spirituel. Couramment employé pour désigner une attitude consistant à s’attacher aux biens matériels, on parle ainsi de « personnes matérialistes ».


			L’attitude matérialiste consiste a priori à accorder à la possession et à la consommation une place centrale dans la satisfaction des besoins, en se renfermant sur elle-même.


			La consommation fascine, tout est mis en œuvre pour attirer, séduire et faire rêver. À grand renfort de crédits, chacun, sans distinction de classe, aspire à vivre de façon stéréotypée.


			Marques de luxe, objets technologiques, voitures, vacances, les sollicitations sont permanentes… et rendent la vie difficile. La richesse ne s’exhibe plus comme avant, tout le monde peut afficher des symboles de soi-disant luxe, surtout les jeunes issus des milieux défavorisés. 


			Étant toujours en quête de nouveautés, nos envies ou nos pulsions d’achat croissent à une vitesse effrénée, et bien plus vite que la possibilité de les financer ! En achetant et en possédant, nous croyons exister, nous faire plaisir, augmenter notre bien-être, voire améliorer notre estime de nous-mêmes. Il n’en est rien, bien au contraire, car on n’est jamais satisfait et comblé sur la durée. La plénitude ne dure jamais, balayée par une nouvelle pulsion. Mus par la convoitise, nous voulons toujours plus.


			

Valérie possède un réel sens esthétique, est très sensible à l’harmonie des couleurs et maintient une veille permanente sur la décoration d’intérieur dans la presse, sur Internet ou dans les magasins. Elle a aussi une envie irrépressible d’acheter des objets décoratifs. Elle me fait part de sa tension intérieure lorsqu’elle est en quête d’un objet, son excitation au moment de l’acheter et du soulagement qui survient juste après être passée à la caisse. Bien qu’elle regrette la plupart du temps ses achats, elle avoue : « C’est plus fort que moi ! » En plus de ce sentiment de culpabilité d’avoir cédé à sa pulsion sans arriver à lutter, elle vit dans un appartement rempli de babioles inutiles.





Représentation emblématique de la vie quotidienne, la société d’hyper-consommation n’a pas pour objectif de répondre à nos besoins réels, mais d’en faire naître, d’en susciter de nouveaux, encore et encore. On nous propose de manger avant même d’avoir faim, pour éviter de prétendus coups de fatigue, de changer de vêtements avant qu’ils ne soient usés pour rester à la mode, d’acheter avant même d’en avoir besoin en profitant des soldes et des promotions ! 


			Avec le prêt-à-manger, nous souffrons de plus en plus de maladies physiques, d’allergies, de problèmes de poids, de diabète, etc.


			Avec le prêt-à-penser, nous souffrons de surmenage, de maladies psychiques, nos pensées sont encombrées et nous sommes angoissés.


			L’attitude matérialiste nous détourne de nous-mêmes et de notre vie intérieure. Nous n’avons plus que des vies extérieures occupées à agir ou à réagir aux sollicitations de notre environnement. Et nous perdons nos capacités à réfléchir et à agencer nos idées dans la durée et la profondeur. Nos facultés de contemplation et d’intériorisation sont réduites à peau de chagrin. Nous ne savons plus être présents dans le monde réel pour le comprendre, en saisir le sens et l’admirer, mais nous nous réfugions dans des mondes virtuels et imaginaires. 


OEBPS/Fonts/SemplicitaPro-Italic.otf


OEBPS/Fonts/SemplicitaPro-Semibold.otf


OEBPS/Fonts/helveticaneue-bold.otf


OEBPS/Fonts/HelveticaLTStd-Roman.otf


OEBPS/Images/couv.jpg
Colr®
pORTAL

(ol

sotuiV”
oy





OEBPS/Fonts/helveticaneue-lightitalic.otf


OEBPS/Fonts/Didot-Bold.otf


OEBPS/Fonts/HelveticaLTStd-Obl.otf


OEBPS/Fonts/Didot.otf


OEBPS/Fonts/AGaramondPro-Bold.otf


OEBPS/Fonts/AGaramondPro-Italic.otf


OEBPS/Fonts/SemplicitaPro.otf


OEBPS/Images/ecolo_a_la_maison_int.png
Ciliny
PURTAL





OEBPS/Fonts/HelveticaNeue-Medium.otf


OEBPS/Fonts/AGaramondPro-Regular.otf


